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  Lettre datée du 17 mai 2018, adressée au Secrétaire général 

par le Chargé d’affaires par intérim de la Mission permanente 

de la Fédération de Russie auprès de l’Organisation 

des Nations Unies  
 

 

 J’ai l’honneur de vous faire tenir ci-joint une déclaration du Président de la 

Fédération de Russie concernant les frappes aériennes qui ont touché le territoire de 

la République arabe syrienne le 14 avril 2018 (voir annexe).  

 Je vous serais obligé de bien vouloir faire distribuer le texte de la présente lettre 

et de son annexe comme document du Conseil de sécurité.  

 

Le Chargé d’affaires par intérim  

(Signé) D. Polyanskiy 
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  Annexe à la lettre datée du 17 mai 2018 adressée  

au Secrétaire général par le Chargé d’affaires par intérim  

de la Mission permanente de la Fédération de Russie  

auprès de l’Organisation des Nations Unies 
 

[Original : anglais et russe] 

 

  Déclaration du Président de la Fédération de Russie,  

Vladimir Poutine 
 

 

Moscou, le 14 avril 2018 

 Le 14 avril, les États-Unis, avec l’appui de leurs alliés, ont lancé des frappes 

aériennes en République arabe syrienne contre des objectifs militaires et des 

infrastructures civiles. Cette agression d’un État souverain qui est au premier rang de 

la lutte contre le terrorisme a été commise hors de toute sanction du Conseil de 

sécurité et en violation de la Charte des Nations Unies et des règles et principes du 

droit international.  

 Réitérant ce qu’ils avaient fait, un an plus tôt, lors de l’attaque de la base aérienne 

de Chaaeïrat, les États-Unis ont prétexté une prétendue utilisation d’armes chimiques 

à l’encontre de la population civile, cette fois-ci à Douma, dans les environs de Damas. 

Les experts militaires russes qui se sont rendus sur les lieux de la prétendue attaque  

n’ont relevé aucune trace de chlore ou de tout autre agent toxique et aucun habitant 

n’a été en mesure de confirmer qu’une attaque chimique avait eu lieu.  

 Alors que l’Organisation pour l’interdiction des armes chimiques a envoyé ses 

experts en Syrie pour éclaircir les circonstances de cet épisode, un groupe de pays 

occidentaux a décidé, cyniquement, de passer outre et de mener une action militaire 

sans attendre les résultats de l’enquête.  

 La Russie condamne avec la plus grande fermeté l’attaque perpétrée en Syrie, 

où des soldats russes contribuent à la lutte antiterroriste menée par les autorités 

légitimes du pays.  

 En agissant de la sorte, les États-Unis aggravent la situation catastrophique que 

connaît la Syrie sur le plan humanitaire et infligent des  souffrances à la population 

civile. De fait, ils jouent le jeu des terroristes qui tyrannisent les Syriens depuis 

sept ans, provoquant une nouvelle vague de réfugiés fuyant le pays et la région.  

 L’escalade actuelle de la situation concernant la Syrie est  préjudiciable à 

l’ensemble des relations internationales. L’Histoire, qui remettra les choses à leur 

place, fait d’ores et déjà porter à Washington la lourde responsabilité des massacres 

commis en Yougoslavie, en Iraq et en Libye.  

 La Russie demande que le Conseil de sécurité tienne d’urgence une réunion pour 

examiner les actes d’agression commis par les États-Unis et leurs alliés. 

 


